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Quand ui.goùvernement commet l'erreur de demander un service à
la justice, elle a la grandeur de répondre par un arrêt. C'est un'.arrêt
que vous allez prononcer. Le service, il n'est pas au pouvoir de per-
sonne de le rendre.

Un évêque ne se condamne pas au silence par crainte du péril.
Non, je ne suis point un insulteur ; je laisse ce vil métier à d'autres

qui en ont abusé à mon égard. Je les domine de très haut, puisque je
leur pardonne dans le passé, dans le présent et dans l'avenir. Il n'au.
ront que cette réi.onse ; c'est la réponse du Maître crucifié que j'adore.

Ah ! ce n'est pas moi qui diminuerai le respect. Il s'ôn va de par-
tout, mais il restera toujours dans le coeur des évêques et dans l'Eglise
catholique, qui en est 'inpérissable école.

Vous en .vez si grand besoin ; on vous en donne si Pou ! Il n'y a
rien à vous faire perdre.

Je finis. Je suis accusé parce que j'ai défendu ma religion outrag(e
dans son premier représentant par le eri : A las le Pape!

Je suis accusé parce que j'ai défendu mon pays outragé dans mes
diocésains, mes amis, mes compatriotes, par les cris : Vive Sedan I
Mort aux Français!

Mon langage, qu'on incrimine, m'a valu déjà les suffages de l'épisco-
pat et d'innomlrables témoignages d'estime, de sympathie, de recon-
naiesance qui nie sont venus -de tous côtés, mais surtout de notre très
noble nation, comme l'appelle Léon XIII, de cette nation qui répond
toujjours quand on parle a:x sentiments naturellement chrétiens et pa-
triotiques de sa grande'âme.

Ma lettre très française et très épiscopale, et ces poursuites très peu
françaises m'attirent un honneur que je ne mérite nullement et dont
mes vénérés collègues dans l'épiscopat sont saintement jaloux, l'hon
ne'ir incomparable d'être un évêque confesseur de sa foi, et un français
confesseur de son patriotisme.

Je n'ai plus rien à dire.

A ST-LOUIS DU MISSOURI

Noces d'er de Rf7r Kenriek

Des lettres reçues de St-Louis nous permettent de donner sur
les Noces d'or deMgr Kenrick et sur son diocèse des détails qui in
téresseront certainement tous nos lecteurs,


